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Glozel jugé 
par 

les savants 
des 2 mondes , 

L' ,1( Heure )J, le grand magazine illustré. 
1 pu~l~e dans son numéro du 9 juillet les 
op~mons des savants de l'Europe entière 
qul sont venus, à différentes reprises etu
dier Je gisemel et le Musée de Glozel': 

(1 Chaque obj et porte en lui son authen
ticité ll. 

LEITE de VASCONCELL'OS con
seryateur du Musée d.'Et.hnogra
phle de Lisbonne. 

« Il faut être aveugle ou malhonnête 
1 pOU1~ nier l'authenticité de Glozel )J. ' 

M. A. BJORN, conservateur du 
Musée ùe l'Lniversité d'Oslo 

. « On s'PtOIllIera cl,emain de la légèî'eté 
IlHToy,tb1e avec laquelle Je misonéisme e\ 
l'l),'gueil s ' eHol'c,"' l'ent d'imagin(lI" des argu· 
ments rontre r 'viùel1ce des faits )J. 

M. A. MENDES-CORREA, profes
seur Ll'unthropologie ù l'Un1ver
s! té de Porto, préhistorien. 

« Je ne rOlüpl'end,s pas l'hostilité qui 
VOLl S est fa ite lruand vous possédez des 
choses pal'eilles. C'est absolument cOIl,'aJn
cant au point de vue de l'authenticité ». 

M. WILKE, préhistorien, Rochlitz. 
1( Aucun tribunal au monde ne peut ré

C~l er les preuves d,' authenticité que je 
VIens de constater une fois de plus à Glo-
zel ». 

M. H. SODERMAN, professeur de 
technique policière à la Faculté 
de droit de stockholm 

« Si j'avais en faveur des hi,sons d'argile, 
la moitié des preuves d'authenticité que je 
vois à Glozel, eh 1 bien, ça me ferait du 
bien ll. 

M. TRICOT - ROYER, professeur 
d'histoire de la médecine à l'Uni
versité de Louvain. 

1 1( C'est à la fureùr de,s attaques qu'on re
l connaît souvent le mieux qU'une découver

te importante est vraie )J. 

M. A. BAYET, profess~ur à l'Uni-
versité de Bruxelles. . 

I( Si le.::: tronvaillfs d Glozel ne sont pus 
authentiques, il me faut également cons"Ï

- dérer comme faux tout ce que j'ai vu <la!J~ 
1 les musées, gepuls Londres jusqu'à Cons- , 
l tantlnople J). 

M. FOAT, archéologue anglais. 
« La patine est si évidente que, seule, la 

malveHlance peut la faiTe contester JJ. 

M. CONSTANTINESCU-JAS.I, pro
fesseur d'archéologie à la Facul-

S té de Kicbinef. 
« poux moi qui ai examiné attentivement 

la collection de Glozel, il n'y a aucun dou
te que les objets ne soient aut.hentiques n. 

11. O. TAFRALI, professeur d'ar
rb énlogie à l 'Université de Jassy.: 

« La "t'l'Hé de m ozel trimnphera bientôt ~ 
- ('ompl ètement)l. 

M! V. lADSEN, directeur du Ser
vic? géologiqu e .lu DanemaTK. 

fi il La vérité est un si-disant mensonge 
. de la yeille qui alors contrariai t la ceTti-

S \ ülLle hum aine n. 
t M. A. PEIXOTO, prOfe'3SèUr à la 

Farulté de Rio de J aneir . 
<; « Il n'y a qu'une chose surprenante dans 

\ 
l ' ~ Haire de Glozel : ("e,3t l'entêtement des 

~ sa.vants franqais, aùver. ai.Tes du docteur 
r Morlet J). 

;l BIRG-ER NERMAN, pl'ofes'3eul' à. 
1 l'llniversité deStocKholll1. 

Enfin, apl'l',g avoir anuouré à ses lecteurs 
l'opposition faite pal' Me C::l.l'çon an non

! lie11 prononcé par le irUmnal de Cusset, 
1 en faveur de M. Emile Fl'udin, le I( Démo

crate J), journal suisse, organe du parti 
libéral-ra!l,ical, ajoute 

« Nous ne croyons pas, iO';ltefois, qu'i~ 
existe au monde une seule Instance qlU 

casserait l'arrêt de non-lieu dûment rendu 
par un juge d'instruction, sur recours 
d'une « partie civile J) n'ayant, en la cau
se ni intérêt matériel, ni intérêt moral 
p~rsonnel et immédiat J). 

Ainsi le réquisitoire de M. Besson, pro
cureur de la République à Cusset, réquisi
toire plein d'une modération. si écla~r.é,e et 

, si sage que le « Temps J) 1 a quahfte, d~ 

\ 

« JuO"ement de Salomon )l a obtenu 1 an
l)fob~tion non seulement de toute ln. pre,:;

; 8'3 française, mais encore des plus gr~.TH~s 

\ 
journaux étrangers, -porte-parole de l Idee 
intellectuelle de leurs pays. 


